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La CROISADE du ROSAIRE 
79, rue Rémy DUMONCEL, 77 210  AVON 

 
Bulletin trimestriel N° 97                                       Juillet, Août, Septembre 2010. 
 

« Je suis Notre-Dame-du-Rosaire » 
 

 
 

O Marie conçue sans péché,  priez pour nous qui avons recours à vous ! 
___________________________________________________________ 

LE MOT DE L’AUMÔNIER 
 
Chers Croisés du Rosaire, 
 
La grande Croisade du Rosaire, lancée le 1er mai 2009 par Mgr Bernard 

Fellay, Supérieur Général de la Fraternité Saint Pie X, pour obtenir 
l’accomplissement des demandes de Notre Dame de Fatima (et tout 
particulièrement l’acte de réparation et de consécration de la Russie au Cœur 
Immaculé de Marie, qui doit être effectué par le Pape qui aura ordonné à tous les 
évêques catholiques du monde de s’unir à lui dans cet acte) a pris fin le 25 mars 
dernier. Au terme de ces onze mois de prières et de sacrifices, l’objectif qu’avait 
fixé Mgr Fellay de collecter douze millions de chapelets pour les offrir à Notre 
Dame comme une couronne d’autant d’étoiles a été largement dépassé, puisque ce 
sont plus de dix-neuf millions de chapelets qui ont été recueillis sur les cinq 
continents ! 

Dans sa récente Lettre aux Amis et bienfaiteurs datée du 1er mai 2010, 
Mgr Fellay remercie très vivement tous les fidèles qui ont participé à cette grande 
Croisade de prières et de sacrifices. Il exhorte néanmoins instamment tous les 
fidèles à continuer leurs prières à cette intention, en écrivant notamment : 

 « Il faut maintenant convaincre les autorités d’accomplir la fameuse 
consécration de la Russie qu’elles disent avoir été déjà faite ; il faut rappeler 
l’actualité de ce que disait Notre Dame à Fatima alors que, en l’an 2000, on voulut 
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manifestement tourner la page pour ne plus y revenir. Les difficultés et les 
obstacles semblent devoir se multiplier afin que ce que nous demandons ne se 
réalise surtout pas. (…) 

« Alors que nous porterons à la connaissance du Saint-Père vos 
remarquables efforts ainsi que la raison de ces prières en espérant contribuer ainsi, 
à notre manière, au bien de l’Eglise, nous vous demandons de bien vouloir 
continuer ces mêmes efforts. (…) La grandeur de ce que nous demandons, 
sans que nous doutions d’être exaucés, réclame une insistance et une 
persévérance proportionnées. » 

 
Cette persévérance apparaît d’autant plus nécessaire après le pèlerinage du 

Saint-Père à Fatima, les 12 et 13 mai derniers. Peut-être certains d’entre vous 
s’attendaient-ils à ce que le Pape effectue l’acte de réparation et de consécration 
de la Russie au Cœur Immaculé de Marie à cette occasion, à la suite de notre 
Croisade du Rosaire ? Il n’en a rien été ! A Fatima, le Pape a effectué une 
consécration des prêtres au Cœur Immaculé de Marie, mais aucune consécration 
de la Russie. N’oublions pas à cette occasion que Dieu n’exauce que rarement nos 
demandes de manière immédiate, car en Dieu, il n’y a pas de temps : « Un jour est 
comme mille ans », selon l’expression du psaume. 

Et il faut bien avouer, à regret, que la dévotion au Cœur Immaculé de 
Marie, qui représente comme la quintessence et la substantifique moelle de tout le 
message de Fatima, n’a pas été présente au cours du pèlerinage du Pape. Dans les 
différents discours du Pape à Fatima, l’expression elle-même de « Cœur Immaculé 
de Marie » n’est mentionnée que deux fois : une fois dans la prière que le Pape fit 
à son arrivée dans la chapelle des apparitions, le 12 mai, et une fois dans la phrase 
de conclusion de l’homélie prononcée au cours de la messe du 13 mai. Bien plus, 
le Pape a visiblement voulu ignorer la dévotion au Cœur Immaculé de Marie 
comme dévotion propre au message de Fatima, dans ses réponses aux journalistes, 
dans l’avion qui le conduisait au Portugal. C’est ainsi qu’il leur déclara : 

« (…) L’important est que le message, la réponse de Fatima, ne 
s’oriente pas substantiellement vers des dévotions particulières, mais vers la 
réponse de fond, c’est-à-dire la conversion permanente, la pénitence, la prière et 
les trois vertus théologales : foi, espérance et charité.1

Et pourtant, c’est cette même dévotion au Cœur Immaculé de Marie qui 
est au centre du message de Fatima, comme l’avait si profondément compris la 
petite Jacinthe qui, peu de temps avant de partir à l’hôpital de Lisbonne, adressait 
ces paroles  à sa cousine Lucie:  

 » La dévotion réparatrice 
envers le Cœur Immaculé de Marie était donc écartée, mise de côté, sinon ignorée, 
dès le début du pèlerinage du Pape à Fatima ! 

                                                                 
1 L’Osservatore Romano en langue française, 61ème année, n° 20 du mardi 18 mai 2010, 
page 2. 
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« Il ne me manque plus beaucoup de temps pour aller au Ciel. Toi, tu 
resteras ici afin de dire que Dieu veut établir dans le monde la dévotion au Cœur 
Immaculé de Marie. Le moment venu de le dire, ne te cache pas. Dis à tout le 
monde : 

- que Dieu nous accorde ses grâces par le moyen du Cœur Immaculé de 
Marie ; que c’est à Elle qu’il faut les demander ; 
- que le Cœur de Jésus veut qu’on vénère avec lui le Cœur Immaculé de 
Marie ;  
- que l’on demande la paix au Cœur Immaculé de Marie, car c’est à Elle 
que Dieu l’a confiée. 
Si je pouvais mettre dans le cœur de tout le monde le feu que j’ai là, dans 

ma poitrine, et qui me brûle et me fait tant aimer le Cœur de Jésus et le Cœur de 
Marie ! »2

A propos de ce véritable testament spirituel, la note 23 du 3ème Mémoire 
de Lucie précise : « Cette recommandation de Jacinthe de promouvoir la dévotion 
au Cœur Immaculé de Marie est extraordinairement notable. Elle fut même pour 
Lucie un grand stimulant dans sa vie. » 

 

 
Persévérons donc, chers pèlerins, dans nos prières et sacrifices pour 

obtenir cet acte de réparation et de consécration de la Russie, avec la vive 
espérance de l’obtenir le plus tôt possible, selon la parole de Notre Seigneur à 
Sœur Lucie, à Rianjo : « Ils le feront, mais ce sera tard » 

 
 Abbé Fabrice Delestre  

 
 

LE MOT DU PRÉSIDENT 
 
Chers amis, 
 
En cette année consacrée aux prêtres, il nous paraît utile de réfléchir un 

instant sur la vocation sacerdotale et sur toutes les vocations religieuses. Le saint 
curé d’Ars proposé par le pape comme modèle aux prêtres du monde entier, nous 
a bien fait comprendre l’importance des prêtres. Sans le prêtre, la plupart du temps 
il n’y aurait pas de baptême avec la vie surnaturelle qui nous est donnée en 
rédemption du péché originel. Sans le prêtre, il n’y aurait ni confession, ni messe 
et communion, ni mariage chrétien, ni extrême onction. Ajoutons que sans le 
prêtre consacré évêque nous n’aurions pas de confirmation et faute d’ordination, 
les prêtres disparaîtraient de la surface de la terre. Comment sans les grâces liées à 
                                                                 
2 (Mémoires de Sœur Lucie, 2ème édition française de mai 1991, réimprimée en août 1997, 
3ème mémoire, page 117)      
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tous ces sacrements pourrions-nous faire notre salut. Le Curé d’Ars 
ajoutait : « laissez une paroisse dix ans sans prêtres et les hommes adoreront les 
bêtes ». N’est-ce pas ce que nous constatons aujourd’hui ? Si les hommes 
n’adorent pas les bêtes, ils ne pensent plus à Dieu et ne s’intéressent qu’aux biens 
matériels et souvent aux plaisirs les plus grossiers.  

La venue de jeunes prêtres pour remplacer les anciens qui disparaissent 
rapidement avec l’âge est une impérieuse nécessité. Il en va de même de toutes les 
vocations religieuses, masculines ou féminines. Combien de couvents sont à 
vendre aujourd’hui ?  

Pour nous accorder ses bienfaits, le Bon Dieu désire que nous les lui 
demandions par la prière. Nous avons besoin de prêtres et de vocations 
religieuses, pour notre propre sanctification, pour nos familles, pour la France et 
pour le Monde. Prions sans relâche chaque jour à cette intention. Après notre 
dizaine de chapelet journalière ou notre chapelet si nous le disons, n’omettons 
jamais d’ajouter : 

Seigneur, donnez-nous des prêtres ! (bis) 
Seigneur, donnez-nous de saints prêtres ! (bis) 
Seigneur, donne-nous beaucoup de saints prêtres ! (bis) 
Seigneur, donnez-nous beaucoup de saintes vocations religieuses ! (bis) 
Saint Pie X, priez pour nous ! (bis)    
 

      R.DUVERGER 

 
MÈRES DE PRÊTRES 

 
Par le Père Robert Quardt 

EXTRAITS 
  
Saint Pie X disait volontiers : « La vocation sacerdotale vient du Cœur de Dieu, 
mais elle passe par le cœur de la mère. » L’expérience montre que cette parole 
correspond à la réalité. Interrogez les uns après les autres tous les prêtres que vous 
connaissez : la plupart vous confirmeront la justesse de cette déclaration et vous 
diront qu’ils doivent leur vocation non seulement à Dieu mais encore à leur mère 
ou à leur grand-mère.  

 
Les mamans des prêtres de Lu 

 
Dans la Haute Italie, en pleine campagne, il y a une commune d’environ 

4 000 habitant qui s’appelle Lu.  Autrefois, les familles y avaient en moyenne de 6 
à 10 enfants. De 1919 à 1929 les naissances dépassaient les décès de 304. 

En 1881, les mères de familles de Lu décidèrent chaque premier dimanche 
du mois d’assister à la messe et de communier à une intention particulière. Leur 
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bût était admirablement exprimé dans la prière toute simple qu’elles récitaient. La 
voici : 
 « Dieu, faites qu’un de mes fils devienne prêtre ! Je veux vivre en bonne 
chrétienne. Je veux élever mes enfants dans la piété et la vertu, pour obtenir la 
grâce de vous offrir un saint prêtre. » 
 

Ainsi priaient les femmes de Lu. La formule était courte mais si efficaces 
que les vocations sacerdotales et religieuses étaient nombreuses dans la paroisse. 
En l’espace de cinquante années, cette localité fournit cinq cents prêtres, 
religieux ou religieuses. Pendant cinquante ans, il y eut à Lu une floraison de 
premières messes alors que dans les paroisses voisines il n’y en avait pas. 
Heureuse paroisse vraiment comblée de bénédictions ! 
 Telle est la puissance de la prière des mamans lorsqu’elles demandent des 
prêtres. Dieu attend leurs prières pour faire fleurir les vocations comme les fleurs 
au printemps. 

 
*** 

 
Croisade des vocations 2010 

Le mot du Supérieur du district de France 

 « Viens et suis-moi. » Marc X, 21 

L’une des raisons du manque de « vocations » sacerdotales ou religieuses nous 
semble  se trouver dans une conception souvent quelque peu erronée de «  la vocation », 
qui sévit même dans les meilleures familles catholiques où cette voie est pourtant 
considérée comme une grâce insigne. Nombreux sont les catholiques, en effet, à penser 
que « la vocation » est d’abord une sorte d’appel tout intérieur que les enfants ou jeunes 
gens  entendent ou ressentent au-dedans d’eux-mêmes, et qui constitue le signe infaillible 
de l’appel de Dieu. Seuls ceux qui ont entendu cet appel intérieur devraient alors entrer 
dans un séminaire ou dans un noviciat tandis que ceux qui ne l’ont pas entendu ne 
devraient surtout pas y entrer.  

Il y a là une confusion vraiment regrettable et qui entraîne certainement la perte 
de vocations bien réelles. En réalité, il suffit seulement qu’un jeune homme ou une jeune 
fille possède les qualités nécessaires à un futur prêtre, religieux ou religieuse pour que, 
sans hésitation, il puisse demander à entrer dans un séminaire ou dans une communauté 
religieuse. Si les Supérieurs du séminaire ou de la communauté religieuse vers lesquels il 
ou elle s’est tourné(e) l’acceptent au séminaire ou dans leur communauté, puis lui 
permettent d’avancer pour recevoir les différents ordres qui mènent jusqu’au sacerdoce ou 
pour prononcer ses vœux solennels, c’est qu’il ou elle a effectivement les aptitudes 
requises et peut paisiblement progresser sur cette voie. Rien n’autre n’est exigé pour 
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demander à entrer que les aptitudes requises ! Que l’on s’en remette ensuite au jugement 
que porteront les Supérieurs. 

La vocation ne consiste donc pas en un appel qui serait mystérieusement donné 
par Dieu au fond de l’âme et qui poserait ensuite comme « un droit » à être admis ici ou là 
parce qu’on aurait déjà directement été appelé par Dieu.  Bien sûr, il est certain qu’il existe 
des sollicitations intérieures de la grâce divine, parfois singulièrement pressantes, qui 
viennent incliner les jeunes gens vers le sacerdoce ou la vie religieuse. Mais elles ne 
constituent pas la vocation elle-même. La vocation, à proprement parler, réside dans 
l’appel extérieur adressé par les Supérieurs ecclésiastiques ou par les Supérieurs religieux 
aux jeunes gens idoines. Soit que ces Supérieurs les appellent effectivement, soit que ces 
jeunes gens se soient présentés à eux spontanément parce que, après avoir pris conseil, ils 
pensent avoir les qualités requises, ils n’ont proprement la « vocation » que s’ils sont 
ensuite « appelés » extérieurement aux ordres ou à émettre leurs vœux par leurs 
Supérieurs. 

Si cette vocation peut donc, il est vrai, avoir été anticipée pour certains d’une 
façon aussi saisissante que pour Saül sur le chemin de Damas, selon la volonté du Bon 
Dieu, ce n’est pas là la norme. La règle, c’est que la décision de l’entrée au séminaire ou 
au noviciat provient du choix que va librement poser  le jeune homme ou la jeune fille. 
Ainsi, il s’agit d’un acte volontaire, délibéré et généreux, de toute personne  possédant les 
qualités requises pour l’état sacerdotal ou pour la vie religieuse. 

Il est donc important d’insister sur la part essentielle de volontariat que comporte 
toujours une « vocation ». Le jeune homme ou la jeune fille qui possède les aptitudes 
suffisantes de santé, d’équilibre psychologique, de dispositions intellectuelles et de vertu 
n’a pas besoin d’attendre un autre signe pour se présenter à la porte d’un séminaire ou 
d’un noviciat. Il n’y est pas obligé et, s’il se marie pour fonder une belle famille 
chrétienne, l’Eglise se réjouit de cette magnifique destinée. Mais, s’il possède  les 
aptitudes, il peut aussi choisir de se donner à Dieu dans la voie religieuse ou sacerdotale 
pour le plus grand bonheur de l’Eglise. Si le séminaire ou la communauté en est satisfait et 
le porte vers les ordres ou l’émission des vœux, il aura alors confirmation qu’il y était bien 
appelé. 

Que l’on ne croie pas pour autant, dans ces conditions, que tout le monde va 
entrer dans les séminaires ou dans les noviciats ! Dans un sens, comme cela été dit, ce 
serait certes la plus belle fin du monde ! Mais, dans la réalité, ce n’est vraiment  pas la 
tournure que prennent les événements. 

D’abord parce que la fragilisation des psychologies et des personnalités est 
devenue telle que de nombreuses déficiences dans les caractères privent bien des jeunes 
gens de l’assise naturelle suffisante pour entrer aujourd’hui dans les ordres ou en religion.  

Ensuite, et il faut le redire, parce que le choix du mariage est bon et qu’il est donc 
légitime que des jeunes fervents, même s’ils possèdent tout ce qu’il faut pour devenir de 
bons prêtres, religieux ou religieuses, fassent le choix du mariage : ce sera un bon choix. 
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On peut même ajouter que ce sera  un choix souvent courageux tant les sacrifices pour 
éduquer les enfants d’une façon vraiment catholique ne cessent de devenir plus lourds.  

Enfin, il est certain que l’histoire du jeune homme riche de l’Evangile est typique 
et que, dans un certain nombre  de cas, mais évidemment pas dans tous les cas, ce qui fait 
défaut, c’est cette générosité prête aux renoncements évidents que demande toujours 
l’entrée dans les Ordres ou en religion : « Jésus l’ayant regardé, l’aima, et lui dit :’Il te 
manque une seule chose ; va, vends tout ce que tu as et donne-le aux pauvres, et tu auras 
un trésor dans le ciel ; puis viens et suis-moi. Mais lui, affligé de cette parole, s’en alla 
triste, car il avait de grands biens. » Marc X, 21-22  

Que notre prière se porte cette année vers le Ciel, chers amis de la Croisade, pour 
que les jeunes gens sachent prendre leurs décisions, librement, devant Dieu, sans la 
remettre toujours au lendemain. La peur de l’engagement est un véritable fléau. Dieu nous 
a faits libres, véritablement libres, mais Il nous a aussi donné cette liberté pour que nous 
allions librement vers Lui. Que les jeunes gens ne croient pas que le refus de leur 
engagement personnel leur procurera une indépendance et une liberté supérieures. En 
réalité, ils seront emportés, et d’une façon très subtile et très cruelle, vers une véritable 
perte de la liberté, c’est-à-dire un esclavage et le pire esclavage qui soit, celui de soi-
même : « Car celui qui voudra sauver sa vie la perdra. » Matth. XVI, 25.  

Abbé Régis DE CACQUERAY †  
Supérieur du District de France 

INSCRIPTION : Croisade des Vocations, Fraternité Saint Pie X,                                                
11 rue Cluseret 92 280 Suresnes 

L’Heure Sainte au foyer 

avec les Foyers Adorateurs 
 
 L’œuvre des « Foyers adorateurs » a été fondée en 2000 par M. l’Abbé 
de Cacqueray, ayant bien compris que la crise de l’Eglise est avant tout une crise 
du sacerdoce, et pour permettre aux fidèles de répondre à la demande du Sacré-
Cœur : « Ne pouvez-vous pas veiller une heure avec moi » (Mt XXVI, 41) ; « J’ai 
cherché un consolateur et je n’en ai pas trouvé » (Ps LXVIII, 21), en associant les 
foyers chrétiens au foyer de Béthanie. 
  L’intention première est de former une chaîne de prières à l’intention des 
prêtres ; le deuxième but en découle : la conversion des pécheurs et la 
sanctification des membres du foyer adorateur. Le prêtre prend soin des âmes 
et nos prières sont un soutien pour lui dans ce soin. Il en découlera toutes sortes de 
bienfaits pour le foyer adorateur, à commencer par l’union et le perfectionnement 
de ses membres, et Notre-Seigneur, touché par leur générosité  ne manquera pas 
de les bénir selon les promesses qu’il a faites à sainte Marguerite-Marie. 
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 L’adoration de chaque foyer est d’une heure par mois, chaque premier 
jeudi, vendredi ou samedi du mois, en union avec Jésus Prêtre et Victime, et avec 
le Cœur Immaculé. Cette heure se fait devant l’image familiale de Sacré-Cœur, 
mais peut s’organiser librement. Un livret de prières propre aux Foyers adorateurs 
est à la disposition de ceux qui le souhaitent, mais on peut s’aider aussi de 
« l’Heure Sainte » du P. Mateo, on peut dire un Rosaire, un chemin de Croix… 
 Il est bon d’avoir fait l’intronisation du foyer du Sacré-Cœur. (sinon, 
prévoir de la faire). 
 La spécificité de cette chaîne est dans la composante : des foyers plutôt 
que des individus. Même si l’heure d’adoration est solitaire, elle est faite au nom 
de la famille, d’une famille qui s’efforce de tendre chaque jour vers une vie 
chrétienne plus parfaite. Néanmoins, il est des personnes, tels des veufs ou des 
célibataires qui sont des foyers à part entière… 
 Un bulletin mensuel donne les intentions sacerdotales spécifiques au mois. 
Les familles peuvent confier des intentions concernant la conversion des 
pécheurs (ces intentions sont propres à chaque liste). Le bulletin vous donne 
chaque mois les jours concernés (selon le calendrier, ils ne sont pas toujours dans 
l’ordre). 
 
 Pour vous inscrire, et choisir une heure d’adoration, adressez-vous à 
votre centre de messe ; on vous donnera les coordonnées du correspondant le 
plus proche. 
 

MÉDITATION DES MYSTÈRES DU SAINT ROSAIRE 
 

Textes de SAINTE MARGUERITE-MARIE Alacoque  (1647-1690) 
 

1° mystère glorieux : LA RESURRECTION de NOTRE SEIGNEUR 
« Moi, je suis avec vous pour toujours » Mt. 28, 20 
 
Cœur de Jésus, source de vie et de sainteté, éclairez-nous. 
 
Jésus-Christ, mon bon Maître, se présente à moi tout éclatant de gloire avec ses cinq 
plaies, brillantes comme autant de soleils.                  Mémoires des contemporains. 130 
 
Jésus me dit que je ne devais rien craindre, parce qu’il me promettait une des plus grandes 
grâces qu’il eut jamais faites à aucun de ses amis, qui était de me gratifier de sa présence 
actuelle et continuelle…me favorisant de ses amoureux entretiens. Et alors il effectua si 
bien sa promesse, qu’il m’était toujours présent. Je le sentais toujours proche de moi, 
comme si l’on était proche de quelqu’un que les ténèbres de la nuit empêcheraient de voir 
des yeux du corps. Mais la vue perçante de l’amour me le fit voir d’une manière bien plus 
aimable et certaine, et de différentes manières…Il imprime en moi une paix inaltérable.                                                                   
Lettres 133 
Cette divine présence m’élève quelquefois au comble de tout bien, dont la jouissance  
surpasse toute expression n’ayant d’autre parole que celle-ci : «Ma Vie, mon Amour et 
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mon Tout ! Vous êtes tout à moi et je suis toute à Vous !» D’autres fois il me semble être 
comme une eau tranquille, où Il prend plaisir à se regarder. Il me dit souvent : « Que ferais-
tu sans Moi ? Tu serais bien pauvre ! »          Lettres 13                                                                                                                                                                                            
Il me promit de ne me plus quitter, en me disant : «Sois toujours prête et disposée à me 
recevoir, car je veux désormais faire ma demeure en toi, pour converser et m’entretenir 
avec toi».                                 Autobiographie 44 
Cet unique amour de mon âme […] me dit qu’avec Madeleine, j’avais choisi la meilleure 
part qui ne me serait point ôtée, puisqu’il serait mon héritage pour toujours.                                                                                                       
Autobiographie 66                                                                                                                                                       
J’ai établi mon règne de paix dans ton âme, personne ne saura la troubler, et celui de mon 
amour dans ton cœur, qui te donnera une joie que personne ne pourra t’ôter   
                                   Mémoires des contemporains. 292 
Jésus-Christ est le vrai ami de nos cœurs qui ne sont faits que pour Lui seul, aussi ne 
peuvent-ils trouver de repos, de joie, ni de plénitude qu’en Lui… Ah ! Qu’heureuses sont 
les âmes qui se sont si parfaitement oubliées qu’elles n’ont plus d’amour, de regard, ni de 
pensée que pour cet unique Ami de nos cœurs !                                                        Lettres.16 
N’ayez donc point de réserve avec Lui qui veut être au-dedans de vous-même comme un 
germe de vie éternelle.                                                                                     Avis particuliers 1                                                      
Lorsque vous trouverez dans la privation, l’abandon et le dénuement intérieur, que la foi 
soit le flambeau qui vous éclaire et vous anime et vous soutienne.              Avis particuliers, 49 
 
 

 
C’EST LA TRÈS SAINTE VIERGE QUI INSPIRE NOS GÉNÉREUX 

DONATEURS QUAND NOS CAISSES SONT VIDES. 

VOTRE GÉNÉROSITÉ EST NOTRE SEULE RESSOURCE. 
 

DE TOUT CŒUR, MERCI A NOS DONATEURS 
 

CHÈQUES : à l’ordre de « CROISADE du ROSAIRE  
 

LES INTENTIONS DE PRIÈRE 
 

« Si nous sommes embarrassés pour choisir une intention de prière au début d’un 
chapelet ou d’une dizaine, souvenons-nous que Dieu a façonné le cœur de Marie à son 

image ; il est d’une dimension universelle et personnelle. 
Marie s’occupe de tous comme si elle n’avait à s’occuper que d’un seul. 

Elle supplée à nos oublis, Elle démêle nos intentions mal définies. 
« Prier aux intentions de Marie, en réparation des péchés par lesquels Dieu est 

offensé et en supplication pour la conversion des pécheurs » 
(Révérend Père Jean Reynaud, fondateur de la Croisade du Rosaire) 

 
Honoraires des messes 

 
Une messe : 16 €.   Neuvaine : 160 €.   Trentain : 640  €. 
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INTENTIONS GÉNÉRALES DE PRIÈRE 
 

Juillet 2010 
La sanctification de toutes les âmes consacrées. 

 
Août 2010 

Pour la France, et en réparation de l’apostasie officielle du pays. 
 

Septembre 2010 
L’éducation chrétienne de la jeunesse. 

 
POUR REMERCIER LA TRÈS SAINTE VIERGE DES GRÂCES RECUES  

 
DEO GRATIAS 

 
• En remerciements des grâces reçues. 
• Pour l’ordination sacerdotale d’un petit-fils et le diaconat d’un autre. 

 
POUR LES CROISÉS DÉCEDÉS 

 
• Madame Odette GRANDHOMME 44 630 PLESSE. 
• Madame Morandi 78 000 VERSAILLES. 
• Madame M.T. GIRAUD 69 005 LYON. 
• Mademoiselle Jeanne ROLLAND, Zélatrice, 69 800 SAINT PRIEST. 
• Madame Josette CORTIN 47 200 MARMANDE. 
• Madame Michèle ARMANSIN Saint NICOLAS du CHARDONNET. 
• Madame Jacqueline BOURGEOIS 34 280 CARNON. 
• Monsieur Régis CUCHET 33 110 LE BOUSCAT.  

 
Mettons en oeuvre la Communion des Saints par la prière, pour  demander à 

la Très Sainte Vierge son secours dans les épreuves. 
 

O Marie conçue sans péchés, priez pour nous qui avons recours à Vous. 
 

INTENTIONS PARTICULIÈRES des CROISÉS 
 

o Pour le petit fils d’une Croisée qui le confie à Notre Dame du Rosaire, afin 
qu’il rencontre une jeune fille catholique en vue d’un mariage sérieux. Pour sa 
petite fille qui a des difficultés avec un divorce. 

o Pour une jeune fille en pleine dépression afin qu’elle accepte de se faire soigner 
et qu’elle écoute les conseils des prêtres. 

o Pour que les deux fils de Croisés, 49 et 47 ans, retrouvent le chemin de la 
prière et de la vraie Messe. 
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o Pour un Rosariste mort subitement d’une crise cardiaque à 52 ans. 
o Pour une personne malade afin qu’elle fasse une sainte mort. 
o Pour une Croisée de 89 ans afin de la rassurer et que la Sainte Vierge lui trouve 

une bonne âme qui la conduise à la sainte Messe. 
o Pour le repos de l’âme de ce Rosariste « Michel » décédé en mars 2008. 
o Une petite prière pour une famille menacée de toute part. 
o Pour le départ d’un locataire qui ne paie plus son loyer depuis 2 ans. 
o Pour que la Sainte Vierge démêle une affaire de famille. 
o Pour un Croisé qui se recommande aux prières des autres Croisés. 
o Pour la maman d’une Croisée qui a perdu 40 kg, et qui n’arrive pas à savoir ce 

qu’elle a. 
o Pour une Croisée âgée souffrant de rhumatismes et ne pouvant plus se déplacer 

pour aller à la messe. Pour les enfants et petits enfant d’une Croisée afin qu’ils 
retrouvent la Foi et la santé. 

o Pour la mère d’une Croisée, très gravement malade en raison de l’insouciance 
de médecins. Les examens médicaux qu’elle doit subir suscitent une vive 
inquiétude au regard des précédents, de plus elle ne peut ni écrire ni tenir des 
objets. Que les Croisés veuillent bien prier pour elle ainsi que pour son frère 
qui a disparu et n’a pas donné de nouvelles depuis quinze ans, ce qui accroît 
l’anxiété de sa maman. 

o Pour la belle-mère d’une Correspondante gravement malade (maladie 
d’Alzheimer, œdème généralisé : 12 kg d’eau, graves problèmes cardiaques. La 
médecine est probablement impuissante et la neuvaine commencée a surtout 
pour but la conversion des deux époux dont l’incinération est déjà programmée 
de longue date. Ils sont braqués depuis longtemps sur ce genre de discussion. 
La distance ne laisse que le téléphone pour parler. Que la très sainte Vierge 
consente le miracle du retour à Dieu. 

o Pour une adhérente et participante dévouée, depuis l’origine, à la Croisade du 
Rosaire, qui sollicite les prières des Croisés afin que la Très Sainte Vierge lui 
obtienne l’amélioration de la perte de sa mémoire. 

 
Aux trois enfants à Fatima en 1917, puis à Lucie seule, à Pontevedra en 1925, 
la Très Sainte Vierge a demandé de prier en acte de réparation pour les 
péchés qui offensent Dieu et en supplication pour la conversion des pécheurs. 
Demandons aux bienheureux Jacinthe et François de nous aider à répondre 
avec générosité aux demandes de la Très Sainte Vierge par : 

 
- La récitation quotidienne du chapelet. 
- La dévotion à son Cœur Immaculé par la confession, la communion, la 
récitation du chapelet et la méditation des mystères du Rosaire pendant quinze 
minutes, en esprit de réparation, le premier samedi du mois, 5 mois consécutifs. 
- La consécration de la Russie à son Cœur Immaculé, par le Pape et les évêques 
unis. 
- La pratique de la pénitence par le devoir d’état bien accompli. 
-La prière pour la conversion des pécheurs. 
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Talon réponse à retourner à : 
« CROISADE DU ROSAIRE » 

79, rue Rémy DUMONCEL 
77 210 AVON 

 
Nous tenons à votre disposition des chapelets de bonne qualité (fil nylon et 

bouleau). Bénits, ils ne sont pas vendus. Pour ceux qui voudraient aider la 
Croisade du Rosaire dans les frais engagés, voici un ordre de grandeur : Petits 3 €, 
moyens 4,5 €, gros 6 €. 

 
 
M. Mme. Mlle……………………………………………………………… 
Adresse actuelle:……………………………………………………………………
……..… 
o J’adhère à la CROISADE DU ROSAIRE et m’engage à méditer chaque 

jour au moins une dizaine de chapelet. 
o Je renouvelle mon engagement à la Croisade du Rosaire 
o Je m’engage à méditer chaque jour un chapelet entier. 
o Je désire recevoir des renseignements complémentaires sur cette 

association. 
o Je fais un don de  ………€ (Chèque à l’ordre de « CROISADE DU 

ROSAIRE ») 
o Commande de tracts dépliants pour la récitation du chapelet ou la 

pratique des cinq premiers samedis du mois : nombre……. (gratuits) 
o Commande. …chapelet(s), taille (gros, moyens, petits)………… 
o Documents…………………………………………………. 

 
Venant de changer d’adresse, je vous rappelle l’ancienne 

 
Le………………………..      Signature 

 
 

Chèques à l’ordre de « CROISADE du ROSAIRE » 


	Votre gÉnÉrositÉ est notre seule ressource.

